
DANS SON PROGRAMME ROBERT 
VARÈSE S’ÉTAIT-IL ENGAGÉ A  …… 
 

 

1-Balayage manuel  de la ville : réduire  la fréquence des passages 3 personnes au 
lieu de deux 

2-Nettoyage des cours d’école : réduire de 3 à 5 les nettoyages complets 

3-Lavage mécanique des parties urbaines :  supprimer (il était fait 52 fois par an, et 
donc 1 fois par semaine) 

4- Ramassage d’objets épars : réduire à 2 îlotiers au lieu de 3 

5- Taille des arbres autour de l’Église : supprimer 

5- Arrosage des arbres : supprimer 

6- Nettoyage des vitres : réduire  

. hôtel de ville : 3 fois par an au lieu de 5 

.crèches et établissements scolaires : 2 fois par an au lieu de 3 

-bâtiments sportifs : 1 fois par an au lieu de 2 

7- Décapage des sols plastiques dans les écoles : réduire à 1 seul désormais en 
février au lieu de 2 

 8- Mise en cire des sols plastiques des crèches : réduire  de moitié, tous les 2 mois 
au lieu de 1 fois par mois 

9- Dépoussiérage des parties du dessus de 1 m 50 : réduire à 

- 2 fois par an au lieu de 3 dans les établissements scolaires  

-1 fois par an au lieu de 2 dans les établissements sportifs et administratifs  

10- Poussière, aspiration  des moquettes dans les bâtiments administratifs (hôtel de 
ville, CIAV, Ateliers,   Diviser par 5 soit 1 fois par semaine au lieu de 1 fois par jour 

Pour éviter toute polémique je ne ferai pas de commentaire, chacun étant à même 
de juger. 

 



Sans oublier l’augmentation de la part communale des impôts  de 50% ,    
la suppression des subventions à la MJC et au théâtre, les réductions des 
autres subventions, la «coupe» dans le personnel de la mairie, …. 

Nous continuerons prochainement à présenter la réalisation du programme électoral 
de la majorité avec les dépenses inconsidérées, les erreurs coûteuses de gestion, et 
bien sûr, les autres décisions qui touchent à la vie quotidienne des enfants, du 
personnel de la Mairie et de tous les vésigondins. 

Les  vésigondins qui ont voté Robert Varèse n’ont pas voté pour cette gestion. Les 
conseillers de la majorité ne peuvent laisser faire. Ils prennent une lourde 
responsabilité pour l’avenir. 

Aujourd’hui, en dehors de toute considération partisane, il faut retrouver le chemin 
d’une gestion sérieuse. Nous sommes certainement les seuls à pouvoir l’aider sans 
arrière-pensée.  

Nous ne laisserons pas le Vésinet tourner le dos a son histoire, rater sa mutation vers 
l’avenir. Il est encore temps - jusqu’au 31 mars  2009 - pour corriger les erreurs 
budgétaires. Le temps de la main tendue ne durera pas toujours. 

 

André  MICHEL                              

              
    

 

 

  


